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Chers amis du bon Dieu, nous sommes là au rendez-vous hebdomadaire de 

notre Seigneur pour célébrer le Sacrifice de sa passion mort et résurrection où il  

a montré son grand amour pour chacun de nous !  En substance, les textes de ce 

dimanche nous invitent à la foi fidèle dans les épreuves et à l’humilité du 

serviteur quelconque. « Seigneur augmente en nous la Foi » 

Le prophète Habacuc ne comprend pas pourquoi son peuple vit des 

malheurs. Pour certains cela est un juste châtiment dû à l’infidélité d’Israël 

envers Dieu. Ces malheurs avaient  sonné le glas de son destin et Dieu répond 

que l’insolence de l’envahisseur babylonien, passera, Jérusalem sera envahi mais 

le juste sortira vainqueur de ces épreuves, s’il s’en remet à lui dans la fidélité de 

la foi. Devant la violence qui est devenue notre quotidien, la vision d’un monde 

tarde à se réaliser, pourtant, elle viendra certainement et ne décevra pas le juste 

qui vit sa foi. En effet, quand nous regardons autour de nous on peut se demander 

où va le monde avec toutes ces violences, ces crimes, ces malversations. Quatre 

policiers tués à Paris, il ya trois jours ! Cela nous fait peur ! Mais, n’ayons pas 

peur, il n’ya pas de feu dans le lac pour ceux qui font confiance au Seigneur car 

ils peuvent tuer le corps mais l’esprit, ils ne peuvent pas le tuer !  

C’est pourquoi saint Paul rappelle à Timothée que Dieu ne nous a pas donné un 

esprit de peur mais un esprit de force et d’amour pour annoncer l’Evangile à 

temps et à contre temps. C’est au cœur même des épreuves et des contradictions 

que le chrétien doit tenir debout et annoncer que  Jésus Christ est vivant et le 

dernier  mot lui revient. 

Jésus procède comme d’habitude par boutade dans notre Evangile, quand il 

se moque des pharisiens qui se croyaient avoir des droits sur Dieu pour l’avoir 

servi dans le jeûne et l’observance de la loi. Pire, ils déforment le visage de Dieu 

en maître intransigeant et méchant peut être mais Jésus nous révèle l’amour infini 

de Dieu son Père qui aime ses enfants. Jésus ne déprécie pas nos efforts de prière 

et de services rendus ! Il nous demande d’avoir une Foi aussi grosse comme une 

graine de moutarde de Dijon et d’attribuer tout à Dieu qui est la grâce ultime 

d’abord. C’est lui qui nous fait don de la vie pour que nous soyons ce que nous 

sommes et avons. Pas d’orgueil !  

L’amour que Dieu nous porte est constant et inconditionnel. Qu’en serait-il si 

l’amour de Dieu dépendait de notre bon travail, de nos résultats, comme la prime 

d’un vendeur dépend de son chiffre d’affaires ? Que nous le méritions ou pas, 

Dieu nous aime. Les enfants n’ont rien fait pour mériter l’amour de leurs parents, 

qui pourtant les aiment. Ne faisons pas les décomptes des services rendus, des 

messes entendues, des chapelets récités, des sacrifices consentis au risque 

d’accuser Dieu de ne rien faire en retour pour nous et pourtant il nous exauce 

toujours selon sa volonté car il sait ce qui est bon pour nous. (60 ans de messes 

participées). Il nous faut arrêter de faire du marchandage et du chantage avec le 



bon Dieu comme les font les pharisiens. C’est quand nous serons convaincus de 

n’avoir rien fait de par nous-mêmes pour sauver nos frères que nous constaterons 

que Dieu fait de grandes choses par ceux qui se veulent petits et humbles devant 

lui. Plus nous sommes humbles, plus Dieu agit plus !  

 La Foi grandit en nous, dans la mesure où nous l’exerçons en disant 

souvent « Je crois » et en agissant selon cette foi dont le principe est la 

persévérance dans les épreuves. Plusieurs de nos chrétiens ont décroché de la Foi 

à cause des épreuves de la vie, mais quant aux humbles, nous devons tenir ferme 

malgré les épreuves de la vie présente. Chers amis, une chose est sure, Dieu fait 

grandir la foi de ceux qui l’exercent et la vit, sinon elle finit par s’étioler, se 

rouiller (tracteur) et au finish, mourir complètement. Vous allez les entendre dire 

« je suis incroyant » Avec quoi moi je nourris ma Foi ? « Je peux tout en celui 

qui me fortifie » (Ph 4, 13). La Foi se nourrit de la parole de Dieu et de la 

prière pour grandir et déraciner les montagnes.  

 Saint Jean Marie Vianney disait que « Croire c’est parler à Dieu comme à 

un homme» Nous devons le prier comme dans une relation de fils à Père et non à 

un Dieu lointain, qui pour moi s’est fait tout petit en Jésus pour que nous n’ayons 

plus peur de lui parce que l’amour chasse la crainte et la peur (1 Jean 4, 16).  

Si nous comptons sur Dieu, il nous rend puissant, il nous donne la force mais si 

nous avons peur de lui comme on a peur du flic qui nous verbalise, alors il ne fait 

rien pour nous puisque nous ne lui faisons pas confiance. Tout est possible à 

celui qui croit, puisque sa force viendra d’en haut pour nous éclairer. « Sans moi 

vous ne pouvez rien faire » (Jn 15, 5) 

Saint Bernard a dit aussi ceci « si sa main t’a mis debout, il faut aussi que sa 

puissance te maintienne ». Le chrétien c’est quelqu’un qui tient debout. Le 

bonheur se trouve du côté de l’intensité de la foi et de l’action pour atteindre un 

résultat.  

La Foi où on l’a ou on ne l’a pas. Le jour du Baptême nous avons reçu la vie 

spirituelle de Dieu, comme une graine enfouillie dans nos veines spirituelles qui 

doit croitre. Notre foi est parfois dans le comma. Le Thermomètre de notre foi 

indique 34, 5 degré, non il faut qu’elle soit à plus de 40 degré pour que nous 

ayons la fièvre. Il faut donner ta vie à Jésus comme s’il te demandait le code de 

ta carte bancaire, le code de ta vie. Si notre foi dort, elle devient obsolète, 

inopérante, comateuse. Or une foi dans le coma ne peut pas opérer des miracles 

et la gloire de Dieu ne peut pas se manifester en nous. Il faut réveiller l’onction 

du Baptême.  A Bartimée les disciples disent « Confiance, il t’appelle » A Jaïre, 

il dit : « Ne crains pas croix seulement ».  Laissez-moi vous le dire, une foi en 

basse tension ne peut pas alimenter grand-chose dans le réseau de la ville. Croire 

que Jésus a souffert, qu’il est mort et ressuscité et vivant pour moi et l’aimer 

de tout son âme plus que tout ! Je dois croire que Dieu m’aime comme un Vrai 

Père, ma foi deviendra comme une Pilonne électrique à haute tension, une foi en 



haute tension ne peut que bruler les cœurs refroidi et allumer la braise de l’amour 

dans les âmes. Mon cher ami, demande à l’Esprit Saint de te donner une foi en 

haute tension, le bonheur se trouve dans l’intensité de la Foi et de l’amour 

fraternel. Croire et faire confiance en laissant Dieu prendre le volant de ma vie, 

voici la vraie foi ; accepteras tu qu’il prenne le volant de la voiture de ta vie ? 

C’est cela la Foi, croire en l’invisible dans le visible, voici notre sacerdoce et 

notre credo. Histoire : un alpiniste était accroché à une branche dans sa chute, il 

entend une voie qui lui dit « lâche la branche, je vais te sauver » mais l’alpiniste 

n’a pas lâcher parce qu’il n’a pas confiance à celui qui lui parle. La Foi, il faut 

lâcher la branche de nos idées, de nos convictions et imaginations ou 

impressions, de notre orgueil, de notre confort et Dieu fera le reste, les 

montagnes bougeront. Il faut lâcher prise ! 

En résumé, par notre foi, nous sommes des serviteurs quelconques pas de 

droits mais des devoirs, à Dieu toute la gloire ! N’ayons pas honte de rendre 

témoignage ! Puissions-nous être des chrétiens tournesols qui suivent le 

mouvement du soleil de l’Esprit Saint jour et nuit !   

Seigneur donne-nous une peut être pas une Foi qui fait bouger les 

montagnes et les arbres mais une foi fidèle en haute tension qui réchauffe et 

éclaire les cœurs refroidis, une foi habillée de l’habit de l’humilité qui reste en 

connexion sur ton réseau pour l’éternité ! Amen      
  (ab. Jean – Pierre BELEMSIGRI)  
 

 

 


